
22 octobre 29e Dimanche ordinaire

« Rendez à Dieu 
   ce qui est à Dieu. »

 (Matt 22, 15-21)

Parce que les interlocuteurs de Jésus croyaient le
prendre  en  défaut  en  lui  posant  la  question  de
l'impôt à payer ou non à César,  celui-ci  leur fait
tout  simplement  remarquer  qu'ils  doivent  être
logiques  avec  eux-mêmes.  Vous  profitez  de  la
société dans laquelle vous vivez. Vous profitez des
routes,  vous  profitez  de  la  protection  de  César
même si vous n'en voulez pas, alors il est naturel
que  vous  participiez  financièrement  à  cette
société.

D'ailleurs  est-ce  que  vous  n'utilisez  pas  malgré  vous  les  deniers  de  César.  Alors
rendez lui ces deniers."Rendez à César ce qui est à César."

Il en va de même pour nous aujourd'hui. Nous vivons dans une société organisée qui
se donne des assises pour fonctionner et pour permettre à tout le monde de vivre le
mieux possible. De toute façon avons-nous le choix de payer ou nom le dû à César?
On aura beau critiquer, on aura beau rechigner quand vient le temps de faire nos
rapports d'impôt tout ce que nous pouvons faire c'est de trouver le plus de retours
possibles par les déductions permises.

Aujourd'hui donc la question qui se pose ce n'est pas de rendre à César ce qui lui est
dû mais bien plutôt de rendre à Dieu ce qui lui est dû. César, on ne peut pas l'oublier
ou si on l'oublie, lui ne nous oubliera pas. Tandis que Dieu Lui, on peut l'oublier. On
peut faire comme s'il n'existait pas et ne pas lui rendre ce qui lui est dû. 

Trop longtemps on a cru que Dieu était à l'origine de nos malheurs. Il nous punissait
quand on l'oubliait. On s'empressait donc de lui faire une petite visite de temps en
temps pour le mettre de notre bord, pour l’apaiser à la manière d’un dictateur que
l’on craint. Cette idée étant révolue on a abandonné l'idée de la visite et en même
temps l'idée de Dieu. On oublie de rendre à Dieu ce qui est à Dieu. 

On oublie que ce qui est important c’est que nous soyons du côté de Dieu, lui il est
et sera toujours de notre côté.

La vie de Dieu en nous. La présence de Dieu en nous. Notre vie d'enfants de Dieu.
Dieu est notre Père et c'est sa vie en nous que nous oublions. Rendre à Dieu ce qui
est  à  Dieu c'est  simplement  de ne pas  oublier  qu'il  est  notre Père  et  que nous
sommes ses enfants. C'est tout.

Jean Jacques Mireault prêtre

Lampe du sanctuaireLampe du sanctuaire      
Une faveur demandée :

Mme Arsenault
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Des cœurs brûlants, des pieds en marche (cf. Lc 24, 13-35)

L’image des “pieds en marche” nous rappelle une
fois encore la validité permanente de la missio ad
gentes, la mission, donnée à l’Église par le Seigneur
ressuscité,  d’évangéliser  toute  personne  et  tout
peuple jusqu’aux extrémités de la terre. 

Aujourd’hui plus que jamais, l’humanité blessée par tant d’injustices, de divisions 
et de guerres, a besoin de la Bonne Nouvelle de la paix et du salut dans le Christ. 
Je saisis donc cette occasion pour réaffirmer que « tous ont le droit de recevoir 
l’Évangile. Les chrétiens ont le devoir de l’annoncer sans exclure personne, non pas
comme quelqu’un qui impose un nouveau devoir, mais bien comme quelqu’un qui 
partage une joie, qui indique un bel horizon, qui offre un banquet désirable » 
(ibid., n. 14). La conversion missionnaire reste l’objectif principal que nous devons 
nous fixer en tant qu’individus et en tant que communauté, car « l’action 
missionnaire est le paradigme de toute tâche de l’Église » 
Repartons donc nous aussi, éclairés par la rencontre avec le Ressuscité et animés par 
son Esprit. Repartons avec des cœurs brûlants, les yeux ouverts, les pieds en marche, 
pour enflammer d’autres cœurs avec la Parole de Dieu, ouvrir d’autres yeux à Jésus 
Eucharistie, et inviter tout le monde à marcher ensemble sur le chemin de la paix 
et du salut que Dieu, dans le Christ, a donnés à l’humanité.
Sainte Marie de la route, Mère des disciples missionnaires du Christ et Reine des 
Missions, priez pour nous 

PapeFrançois 

Accueillir, c’est....
Accueillir, c’est comme cueillir un fruit pour le mettre dans le panier.
Accueillir, c’est aussi cueillir dans mon cœur l’être souffrant, blessé.
Accueillir,  c’est  goûter  aux  être  qui  m’entourent  et  regarder  la
nouveauté de ceux et celles qui vivent avec moi, chaque jour.
Accueillir, c’est abandonner mes préjugés, mes façons de considérer
les êtres et les choses.
Accueillir, c’est accepter ceux et celles qui me dérangent avec un regard de tendresse.
Accueillir, c’est permettre à l’autre de se livrer, l’inviter à s’exprimer, lui faire ressentir 
qu’il est précieux pour moi, même sans partager sa vision.
Accueillir, c’est surtout une façon d’aimer... 

Accueillir l’étranger...

C’est dans l’étranger qu’une nouvelle Parole de Dieu s’éclaire car....
L’étranger, c’est celui qui désamorce nos préjugés à propos de la vie.
L’étranger, c’est celui qui anéantit nos stéréotypes à propos des autres.
L’étranger, c’est celui qui rend naturel le surnaturel.
L’étranger, c’est celui qui met nos bonnes intentions à l’épreuve.

Sans cette compréhension, sans la compassion, il n’y a aucun espoir de développer, 
avec des étrangers, une vraie communauté. La capacité de supporter la vie avec le 
reste de l’humanité, quels que soient les fardeaux qu’elle impose, nous invite à aller 
vers toute la vie pour qu’elle puisse servir de médiatrice entre Dieu et nous.

René Lefebvre, texte puisé dans le cahier de ressourcement des Associés Providence,
Où demeures-tu ?
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https://www.vatican.va/content/francesco/fr/apost_exhortations/documents/papa-francesco_esortazione-ap_20131124_evangelii-gaudium.html#3._La_nouvelle_%C3%A9vang%C3%A9lisation_pour_la_transmission_de_la_foi


Prière à MariePrière à Marie
Vierge Marie, voici mes jours: remplis-les de ta foi. 

Voici mes nuits: remplis-les de ta paix.
Voici mon cœur: remplis-le de ton Fils. 

Voici mes peines: remplis-les de ta force. 
Voici mes joies: remplis-les de ton action de grâce. 

Voici ma vie, voici ma mort: remplis-les de ton amour, 
pour qu'avec toi et comme toi, dans la plus ordinaire 
de mes journées et le plus quotidien de mes gestes, 
je m'associe à Jésus et à sa mission de salut. Amen.Amen.

Dimanche missionnaire mondial 22 octobreDimanche missionnaire mondial 22 octobre
Nous ferons la quête au sortir de l’église pour les missions. 

Samedi 21 octobre, dimanche 22 octobre 
Tous les dons seront envoyés à l’Œuvre pontificale de la propagation de la foi.

Célébrations de l’Eucharistie

Samedi 21-octobre Messe dominicale

16 h 30 † Thérèse Roy Richard Bourret

Dimanche 22-octobre 29e dimanche Temps ord

9 h 30 † Albert Ouellet Fernande Duval

Lundi 23-octobre Temps ordinaire

11 h † Yvette Cormier Son fils Maurice

Mardi 24-octobre Saint Antoine-Marie Claret

11 h En remerciement à Jésus Marie-Lourdes Lafaille

Mercredi 25-octobre Temps ordinaire

11 h En remerciement à la Vierge Marie-Lourdes Lafaille

Vendredi 27-octobre Temps ordinaire

Relâche

Lampe du sanctuaire et offrandes

Les personnes qui désirent faire un don pour la lampe du sanctuaire (25 $)
ou les offrandes,  pain,  vin et chandelles (10 $),  peuvent le faire en se
présentant au presbytère du lundi au jeudi entre 9 heures et 12 heures.
Merci.
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